
L'AUTEUR EN MAI 1968 DEVANT LA BOUTIQUE
Janvier 1968
Après un Noël passé en famille...les voyages en train...6 à 7 heures à l'époque...Je ne supporte guère le métro en plus...le bruit, l'odeur, surtout le soir quand je quitte à 19.30 H...Du coup j'ai décidé de ramener ma mobylette ( la vraie, pas la bleue hélas, mais la grise...) en bagage accompagné...Et j'ai commencé à l'utiliser pour le boulot...Comme j'ai deux heures libres pour le déjeuner, je retourne chez moi en vingt minutes pour y manger...Enfin fini les "cornets de frites à deux ronds" dans les petits kiosques à frites de Pigalle...Le patron et sa femme sont adorables, ils m'invitent tous les jeudis dans un "couscous" excellent de la rue Victor Massé...Connaissant mon lieu d'origine, il s'amuse parois à me plaisanter en imitant l'accent des natifs de mon pays et en me disant "alors, vous n'allez pas au concert de votre "frère", Enrico ??? " 
Il a eu l'occasion, jeune homme, de faire des tournées avec Aimé Barelli en Afrique du Nord, et on en parle un peu...
Ce matin-là, une très jolie voiture vient de se garer devant le magasin...Le conducteur n'a pas eu trop de mal, c'est une "MINI COOPER" de toute beauté, bicolore avec les deux pots d'échappement couplés au centre sous le pare-chocs, qui émettent un"son" tout aussi musical que nos chers trombone " CONN" (américain, monsieur!)
Un homme très élégamment vêtu en sort, il porte un manteau gris avec col en fourrure gris foncé  ou noir, et un chapeau" tyrolien"...avec la petite plume sur le côté...
Dès qu'il l'aperçoit, mon patron se précipite au-devant de lui et lui serre chaleureusement la main...
"Comment vas-tu, André", lui demande l'homme...
"très bien tu vois, et puis je suis bien aidé par ce jeune homme...venez monsieur Scotto"
" je m'approche, serre la main du personnage, un peu intimidé...son visage ne me dit rien...
L'homme déclare : " je suis revenu de Vegas il y a une semaine...Tu ne vas pas le croire, là-bas il n'ont pas de cordes pour ma guitare...heureusement je m'en sers peu maintenant, mais tu sais, j'aime bien composer avec elle, allez donne moi cinq jeux"...
"Monsieur Scotto, prenez cinq jeux de cordes , mais pas Fender, ou La Bella comme d'habitude...voyez dans le tiroir du fond, il y a une boîte marquée "Argentine" attention, prenez celles "à boucle"...
Je m'empresse, tout surpris...en principe, nous ne devrions vendre que des cordes "américaines, monsieur",mais là...du coup , j'ose demander :
"vous les mettez sur quel genre de guitare, monsieur ? "
"Ah, ça , mon petit, je ne pense pas que vous connaissiez, c'est une " SELMER"...ça vous dit quelque chose ?
"bien sûr, c'est la guitare de Django...et d'ailleurs, monsieur Favino en fait de très belles répliques pour Enrico Macias par exemple...je le sais parce que monsieur Ardourel m'envoie chez ce luthier pour livrer des étuis de guitare ! j'y ai vu les photos de grands musiciens comme Salvador, Brassens etc..."
"Ah, tu connais Django..." -du coup il me tutoie...comme s'il me faisait l'honneur de m'accepter dans la communauté des musiciens
"Oui, j'ai un magnifique 33Tours avec Nuages, Minor Swing etc..."
" Et tu connais Favino , notre cher Jacques aussi ? 
"Oui, oui, j'adore y aller, il m' a d'ailleurs offert la "caisse" d'une Gibson SG pour décorer chez moi !"
"- Dis donc, André, il est bien ton petit gars, tâche de le garder...Bon je suis pressé, combien te dois-je ?
"-rien ...tu rigoles...il y des années que je ne les garde que pour toi ces cordes...Tu feras un bise à Line de ma part et de celle de Lulu..."
"Au revoir, monsieur, lui dis-je du fond de la boutique où je m' affairais à ranger mon tiroir de cordes..."
"salut la compagnie", nous lança l'homme d'un ton enjoué...puis j'entendis le vrombissement de la petite voiture sportive..."
" Alors, vous l'avez reconnu?" me demanda le boss..
"Non, j'avoue que je ne sais pas qui sait..."
"Eh bien, c'est Loulou Gasté, le mari..."
"de LINE RENAUD, je vois...je ne savais pas qu'il était  guitariste...mais vous le connaissez si bien?
"ma femme et Line sont amies d'enfance...du même village -près du Cateau- dans le Nord, et j'ai fait pas mal de " métier" avec Loulou juste avant et après la guerre...c'est pour ça que je lui offre des cordes...Eux, nous invitent régulièrement au Casino de Paris, mais depuis des années, Line  a un contrat à Las Vegas, du coup on se voyait moins...tenez, au fait, Loulou ma dit de vous donner ça pour votre gentillesse..."
il me tendait un billet de cinquante francs...
"Non non, merci, je ne peux pas, je n'ai rien fait...je ne peux pas accepter..."
"Qu'est ce que vous voulez que j'en fasse! que je déclare cinquante francs de ventes pour payer en plus des impôts dessus...allez, prenez le, et pour la peine, puisque vous voulez absolument les mériter, allez m'acheter deux paquets de cigarillos " Ninas" en face et GARDEZ LA MONNAIE ! "
Il fumait à longueur de journée ces infâmes cigares qui empuantissaient l' atmosphère...Heureusement depuis quelques semaines ils restait dans son bureau à faire sa paperasse ou téléphoner, et je n'avais guère à supporter cette odeur infecte qui pourtant avait imprégné le magasin !
J'allais donc chercher le poison et en lui donnant les paquets, je fis mine de lui rendre la monnaie...
"Je vous ai dit que c'est pour vous ! ...
"D' accord, j'accepte, mais jeudi, je vous invite avec votre femme pour le couscous ! ( à l'époque le couscous " Royal" devait être à huit ou neuf francs...
"Merci...je veux bien accepter l'invitation de mon futur directeur ! - Au fait, je voulais vous dire, je vous augmente d'office car je suis très content de vous, je tenais à vous le dire..."
"Je vous remercie, monsieur, je fais de mon mieux...Au fait, si vous voulez, je pourrais taper vos commandes à la machine, ça serait mieux pour les fournisseurs trangers....plus lisible..."
"Dites carrément que j'écris mal ! Ah , vous êtes bien de là-bas...Non, je blague, mais c'est vrai, j'écris comme un toubib!, au fait dites-mois, comment vont vos parents à Bordeaux?...Vous pouvez leur téléphoner d'ici de temps en temps si vous voulez, mais n'y passez pas votre vie, ce n'est pas pour le coût, seulement pour ne pas encombrer la ligne, vous comprenez? Par exemple appelez entre sept et sept et demie du soir, c'est là que ça dérangera le moins -en plus c'est moins cher- ! Je ne suis ni Auvergnat ni Ecossais mais tout de même, si on peut éviter les dépenses!
D'un seul coup il se frappa la tête du plat de la main en s'écriant " ah, b....de mille dieux, de mille dieux, de mille dieux..."(une expression que j'entendrai souvent par la suite , tout en me demandant ce que ces mille dieux pouvaient faire dans une maison close !!!)...j'ai oublié de commander mon billet de train pour Francfort !...
"c'est quoi Francfort?"
" Ah! c'est vrai je ne vous ai pas dit..chaque année je pars deux jours à la foire internationale de Francfort, pour rencontrer les fournisseurs américains surtout...Vous ne connaissiez pas?"
"Non, Francfort, à part la saucisse, ça ne me dit rien..."
"sacré farceur...la saucisse...vous savez que c'est la capitale de...enfin du...enfin vous voyez ce que je veux dire, les cabarets de Pigalle, c'est de la gnognotte à côté de ce qu'ils ont là-bas...Ah, vous êtes jeune encore..." Et il éclata de rire...
Ne voulant pas trop passer pour un imbécile ou un ignorant, je fis un sourire de connivence et je prétextai l'urgence d'un rangement pour ne pas aller plus loin dans les détails scabreux de ses turpitudes libidineuses !
M journée était bien remplie, j'avais rencontré une grande personnalité de la musique populaire, j'avais appris l'existence de la Foire de Francfort ( que j'ai pratiquée bien trente-cinq fois par la suite)...Et j'apprenais que j'étais augmenté ! La vie était belle malgré l'ennui et le froid...
